
1Bilan Réservoir à souvenirs Villeurbanne Résidence Croix-Luizet

RETOURS 

Un contexte peu favorable
Les deux-tiers de la résidence Croix-Luizet étaient déjà partis et les habitants qui y 
sont encore étaient très préoccupés par cette question de relogement. Ils sont dans 
une situation très inconnue, ils ne savent pas où ils vont aller et nous avons senti de 
l’inquiétude. Pour certains, c’est un soulagement de quitter le quartier et d’autres 
le regrettent. Nous avons été identifié par certaines personnes comme des agents 
d’Est Métropole Habitat et le climat était parfois tendus entre certains locataires et 
l’OPAC. Cela créait une barrière et par conséquent, nous empêchait parfois  d’aller 
plus loin. Pour d’autres, nous avons été assimilés à des journalistes comme notre 
premier jour de terrain a été marqué par l’incendie ! Au fur et à mesure de nous 
voir, les habitants ont compris l’objectif de notre mission et un climat de confiance 
s’est instaurée. Certains sont restés distants et indifférents comme ils avaient des 
préoccupations plus essentielles comparé au récit de souvenirs ; d’autres se sont 
vraiment intéressés à la démarche et nous ont remercié de prendre le temps de 
discuter avec eux, sans jugement, afin de montrer un autre visage de ce quartier. 
Ce n’est pas seulement un quartier sensible, il y a des gens qui y habitent depuis des 
années. La plupart des gens que nous avons rencontré nous ont dit qu’ils trouvaient 
ce quartier agréable à vivre et qu’ils s’y plaisaient. 

POURQUOI CELA EST UNE RÉUSSITE DE NOTRE POINT DE VUE ?
Ces jours ont été une réussite de notre point de vue parce que nous avons réussi 
à créer un climat de confiance. Au fil des jours, nous n’étions plus des inconnus et 
nous avons pris le temps d’échanger avec certains locataires. C’est en prenant le 
temps de discuter et en leur montrant que nous étions sincèrement intéressés par 
leurs histoires que les premiers souvenirs ont commencé à émerger. Les enfants 
ont été les premiers à venir vers nous. Ce sont aussi les jeunes, avec qui nous avons 
discuté et ri, qui ont fait, selon nous, que les autres personnes des résidences ont 
été moins méfiants. Dans certains cas, ils ont été notre transition pour rencontrer 
des personnes. Nous avons eu des retours touchants d’habitants et avons même été 
invités à partager le prochain couscous ou à venir en Algérie !

“C’est bien ce que vous faites, cela m’a rappelé de joyeux souvenirs du quartier que 
j’avais oublié !”

“Tenez, c’est ma maman qui vous a fait des gâteaux !”
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Au premier abord, les habitants ont pensé que notre 
mission était gadgette comparée aux problématiques de 
logement qu’ils sont actuellement en train de vivre. Puis, 
certains ont compris l’intérêt et se sont investis. Même si la 
matière recueillie ne nous a pas permis systématiquement 
de “faire du souvenir”, ces temps d’écoute nous ont servi 
pour capter des ressentis qui pourront vous être utiles dans 
la compréhension des difficultés qu’ils traversent. 
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LES PHOTOS DU QUARTIER2
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3 LES SOUVENIRS ILLUSTRÉS

Le ferrailleur Disco 2000 Jojo le chanteur de la chaumière

Arshak et le Tremali

Les baignades au canalGilbert le laitierLa dédicace de Benzema 

Le mur entre la Boube et les italiensLa bouche incendie L’artiste
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4 LA CARTE SENSIBLE DU QUARTIER
Cette représentation subjective du territoire met en avant le ressenti des 
anciens habitants et habitants du quartier, les lieux-dits, les pratiques, les choses 
remarquables… Cette carte a été le support de discussion qui a permis de déclencher 
des souvenirs et aussi de découverte comme certaines personnes ne connaissaient 
pas forcément le nom de ces lieux-dits par exemple. Une fois complétée et sous 
leurs yeux, les gens étaient surpris qu’ils se soient passés autant de choses dans ce 
quartier comme très souvent ils nous répondaient qu’ils n’avaient rien à nous dire. 
Elle mêle présent, passé et désir souhaité pour le futur.
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http://machine.lereservoirasouvenirs.com/eo/croix-luizet

5 LA COLLECTION DES SOUVENIRS DES BUERS
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6 LES VERBATIMES

“Quand on était gamin on avait chacun son quartier, il y avait ceux du quartier des 
italiens, ceux de la Boube et ceux des Pranard après on a grandi est on s’est tous 
retrouvés à la murette”

“Moi je suis un écrivain qui écrit sur les glaçons”

“Ici, des souvenirs ? j’en ai pas, pas de bons ! pourtant je ne veux pas être reloger 
ailleurs, c’est mon quartier je veux rester là.”

“Avant on était toute nos copines au carré de sable on faisait des barbecus, 
maintenant elles sont toute parties. Des fois je reviens au carré mais il n’y a plus que 
moi. Je pleure.”

“On va revenir pour voir les barres s’écrouler. C’est tout nos souvenirs qui vont 
tomber avec…”

“On dit le quartier des italiens, parce qu’il y avait beaucoup d’italiens avant ici. 
Maintenant il y plus que des arabes et des noirs, mais c’est quand même rester le 
quartier des italiens !”

“Avant il n’y avait pas l’autoroute là , c’était un terrain avec des cabanes. Nous on 
s’amusait là quand on était gamin.” 

« Ici c’est bien parce qu’il y a la colline, on va dessus et il y a le vent qui rafraîchit ! »

« Les anciens disent le quartier des italiens, nous on dit le rital. »

« Avant les résidences c’était un bidonville »

« Moi je veux partir à la campagne ici il y a trop de bruit et de pollution »

“Régulièrement il y a des accidents on entend une Grant bruit on est en première 
loge nous ici”

«  Tout le monde était gentil, les jeunes filles qui étaient dans le jardin et tout, mais 
moi j’y allais pas parce que j’aimais pas tellement  vous savez, je suis un peu solitaire, 
je reste tjrs dans mon p’tit coin, alors je tournais derrière vous savez, tout ça et 
puis j’allais m’asseoir vous savez vers le terrain de sport là, j’aimais bien, et puis je 
rencontrais aussi les locataires de la Boube et puis de l’autre côté, et puis après  je 
remontais chez moi »
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« J’étais en bas, l’été à la barre vous savez, je me tenais, je prenais l’air et je voyais les 
locataires passer, mais tous gentils, on discutait. … tous sympas»

« Bah moi, il y avait un noisetier aussi, j’allais derrière et je ramassais des noisettes, 
oui oui, j’en ai ramassé beaucoup »

« Les façades c’était tout gris, et puis après ils ont refait, et il y a quelqu’un qui est 
passé dans les maisons et ils ont voulu faire toute sorte de couleurs mais attendez 
c’est qu’il y avait une autre couleur qu’ils devaient mettre, l’autre il a dit mais ça va 
pas faire beau ça, on va se croire où ? alors du coup ils ont mis que ces deux couleurs 
»

« Il y a avait une épicerie à côté du café, c’était la famille Aguilera qui la tenait »

« Là où il y a les bâtiments nouveaux là, avant c’était des bidonvilles, de 1942 à 1970 
environ. »

« La chaumière c’était un dancing, cela nous intriguait quand on était petite on 
essayait de voir au traver des vitre mais on ne voyait jamais rien…
On voyait ses femmes bien apprêtées avec du rouge à lèvre qui rentraient,  je crois 
bien que c’était une sorte de maison close... »

“Les façades c’était tout gris, et puis après ils ont refait, et il y a quelqu’un qui est 
passé dans les maisons et ils ont voulu faire toute sorte de couleurs mais attendez 
c’est qu’il y avait une autre couleur qu’ils devaient mettre, l’autre il a dit mais ça 
va pas faire beau ça, on va se croire où ? alors du coup ils ont mis que ces deux 
couleurs”

«On est bien ici avec les voisins, on partage à chaque fois des repas ensemble. Il n’y a
pas de racisme, ça n’existe pas chez nous ici. Surtout nous les Maghrébins, c’est le 
couscous ! Notre voisin européen, il adore notre couscous algérien. Nous sommes 
comme des proches.» 

«On les voyait toujours vêtues de noir alors que nos mamans avaient des blouses et 
de la couleur, on les voyait passer par ici quand elles allaient faire leurs commissions. 
Les mamas qu’on voyait du fin fond de l’Italie avec les cheveux tiré en arrière avec 
le filet eh ben on les avait là “
«Je suis restée là toute ma vie. Je suis née ici et je mourrai ici»

«Ça c’est le bijou de notre quartier je voulais dire, il s’appelle tremali. 
Avec ça ils ont fait un spécial sauce et on l’utilise dans le culinary et ça c’est très 
connu 
par le monde entier»

« Le quartier fantôme je l’appelle moi maintenant, il n’y a plus rien, plus de vie. 
En plus quand on voit les plaques de métal qu’ils mettent, ça fait peur. C’était nos 
voisins qui habitaient là, maintenant on voit les plaques de métal sur les fenêtres, 
les balcons et sur les boîtes aux lettres, ça m’a fait un pincement au cœur. Moi la 
première fois que j’ai vu ça fait m’a fait penser à un cercueil, c’est morbide. »

“Mon meilleur souvenir c’était dans le jardin, mais là ils l’ont refait donc c’est plus du 
tout un souvenir parce que avant c’était le meilleur jardin.”
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“ça a fait une piscine, franchement c’était mieux que les piscines payantes.”

“Après on viendra voir les bâtiments s’écrouler pour verser notre petite larme”

«On est bien ici avec les voisins, on partage à chaque fois des repas ensemble. Il n’y a
pas de racisme, ça n’existe pas chez nous ici. Surtout nous les Maghrébins, c’est le 
couscous ! Notre voisin européen, il adore notre couscous algérien. Nous sommes 
comme des proches.» 

“On rouillait toutes les deux en bas des tours”


